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La d6sensibilisation sp6cifique a 6t6 introduite 
en 1911 et pendant  plus de 50 ans, les extraits 
allerg6niques 6taient non standardis6s, rendant  
ainsi les r6sultats de la d6sensibil isation hl6a- 
toires. Le recours aux extraits standardis6s a am6- 
lior6 l'efficacit6 clinique de la d6sensibilisation 
mais peut  entra~ner dans un certain nombre  de 
cas des r6actions secondaires. 

L'apport de la biologie mol6culaire et la carac- 
t6risation des allerg6nes majeurs  a permis  de 
d6terminer la structure prot6ique de ces deruiers 
ainsi que la caract6risation des 6pitopes. I1 existe 
trois types d'6pitopes sur  une prot6ine. Tout  
d'abord, des 6pitopes structuraux repr6sent6s par  
des s6quences continues de 7 ~ 12 acides amin6s. 
Ces 6pitopes sont reconnus par les r6cepteurs aux 
lymphocytes T et sont donc appel6s 6pitopes T. I1 
existe aussi des 6pitopes discontinus ou confor- 
mationnels  induits par  le pl issement de la pro- 
t6ine en une structure tri-dimensionnelle. Ces 6pi- 
topes sont reconnus par les IgE et les lymphocytes 
B e t  sont donc appel6s 6pitopes B. Enfin, il existe 
des 6pitopes cryptriques habituellement masqu6s 
aux anticorps ou aux r6cepteurs lymphocytaires. 

sp6cifiques de l'allerg6ne. Cependant,  bien que 
certains travaux aient montr6 la nature hloquante 
des IgG, il semble que les m6canismes de d6sen- 
sibilisation passent  par  d 'autres voies. On a 
d6montr6 depuis plusieurs ann6es que la d6sen- 
sibilisation sp6cifique diminuai t  la r6ponse de 
l'organe cible et, en particulier, r6duisait la r6ac- 
tivit6 des cellules inflammatoires ~ l'allerg~ne. Les 
mastocytes, les basophiles, les 6osinophiles et les 
plaquettes ont une r6activit6 r6duite apr6s d6sen- 
sibilisation lors d'une stimulation par un allerg6ne 
sp6cifique. Par ailleurs, le recrutement de cellules 
inf lammatoires  au niveau de l 'organe cible est 
diminu6. 

De rares travaux ont aussi 6tudi6 l'6volution des 
sous-populat ions  de lymphocytes  T auxiliaires 
sp6cifiques d'allerg6nes. I1 existe un switch des 
lymphocytes Th2 vers les Thl  ou les Th0 sugg6- 
rant que les 6pitopes T pourraient  6tre particu- 
librement efficaces dans les d6sensibilisations sp6- 
cifiques. 

ALLERG~NES RECOMBINANTS 

MI~CANISME DE LA DI~.SENSIBILISATION 

Pendant  plusieurs ann6es, on a propos6 que 
l'efficacit6 de la d6sensibilisation 6tait li6e ~ des 
variations du taux des immunoglobulines E ou G 

Depuis 1985, de trbs nombreux  travaux ont  
d6termin6 la structure des prot6ines allergfniques 
ainsi que des g6nes codants. 

Plus de 50 prot6ines allerg6niques ont ainsi 6t6 
caract6ris6es. Les g6nes de ces prot6ines 6tant clo- 
n6s, il est facile de synth6tiser  les allerg~nes 
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recombinants  dans des vecteurs comme les E coli 
ou les levures. Apr6s extraction et purification des 
allerg6nes recombinants,  on peut  obtenir des pro- 
t f ines qui sont toujours  semblables. Cependant, 
elles diffbrent de la prot6ine native par  l 'absence 
de glycoprot6ine et par  leur structure tridimen- 
sionnelle. 

Avant de pouvoir  utiliser ces allergbnes recom- 
binants lors d'une d6sensibilisation, il convient de 
v6rifier leur puret6, l 'absence de contaminat ion 
par les cellules qui les ont produites, mais surtout 
leur capacit6 de liaison aux IgE (histamino-lib6- 
ration et test ELISA), ainsi que la capacit6 de sti- 
mulat ion des lymphocytes T. 

La d6sensibilisation avec des allergbnes recom- 
binants  pose le probl6me des d6sensibilisations 
avec des prot6ines allerg6niques isol6es. En effet, 
un allerg6ne est en g6n6ral compos6 de nom- 
breuses prot6ines, dont souvent plusieurs sont des 
allerg~nes majeurs. Dans le cas des phanbres de 
chat, des pollens de bouleau et peut-~tre m~me du 
pollen d'ambroisie, il semble qu'il y ait peu de pro- 
t6ines allerg6niques diff6rentes. Ainsi, la d6sensi- 
bilisation avec une ou deux prot6ines pourrait  ~tre 
efficace. Ce n'est cependant  pas le cas des pollens 
de gramin6es c o m m e  cela a 6t6 d6montr6 par  
Osterballe. 

I~PITOPES T 

Au moyen d'6pitopes recouvrants, on peut d6ter- 
miner les structures d'une prot6ine allerg6nique 
qui sont le plus souvent  reconnues par  les lym- 
phocytes T. On a pu ainsi d6terminer les 6pitopes 
de nombreux allerg6nes dont le Feld I, le Der pI 
et Der plI, de nombreux allergbnes de pollens dont 
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le Bet vI ainsi que des allergbnes de moisissures. 
Ces 6pitopes T, en g6n6ral, ne sont pas capables 
de se lier ~t des IgE (bien que la liaison aux IgE 
puisse 6tre d6montr6e ainsi que ]eur capacit6 
d 'histamino-l ib6ration) et seraient  donc mieux 
tol6r6s que les allergbnes natifs. Cependant,  
aucune 6tude n'a encore 6t6 r6alis6e avec de tels 
extraits. 

PEPTIDES ALLERGI~NIQUES 

On peut  aussi synth6tiser des peptides synth6- 
tiques lorsque la s6quence prot6ique a 6t6 d6ter- 
min6e. C'est le cas de l'AllerVax ® CAT et de 
l'AllerVax ® RAGWEED. En utilisant des 6pitopes 
recouvrants, on a pu d6terminer la s6quence pep- 
t idique la plus s t imulante pour  activer les lym- 
phocytes T. En 6tudiant la structure de l'allerg6ne 
majeur  du chat Feld dl ,  deux pept ides de 
27 acides amin6s ont  6t6 d6velopp6s pour  
l'AllerVax ® CAT. Ces s6quences peptidiques ne 
sont pas capables de sel ier  aux IgE ni d'entra2ner 
une histamino-l ib6rat ion chez des sujets aller- 
giques aux phan6res de chat. 

Plusieurs 6tudes cliniques ont 6t6 effectu6es et 
on a montr6 l'efficacit6 de ces peptides de Feld dI. 
Cependant, des r6actions secondaires survenant 
entre 1 h 30 et 2 h 30 apr6s l'injection de peptides 
ont  ~t6 observ6es. Bien que les m6canismes de 
cette derniOre ne soient pas connus, il semble ne 
pas s'agir de r6action de type anaphylactique. 

II est encore trop t6t pour  savoir s ices  peptides 
s e r o n t  r6volutionnaires dans le t ra i tement  de 
l'allergie mais ils repr6sentent  une approche  
s6duisante qui n6cessite cependant  d'&re 6tudi6s 
plus pr6cis6ment. 
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